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Et c’est reparti pour un tour ! Après une entrée en matière sans grand souci pour notre équipe,
deuxième ration de coupe de France avec un troisième tour qui devrait être à peu près aussi inté-
ressant, sauf si on tire une des rares équipes susceptibles de nous inquiéter. Mais non, pas de gag au
tirage, à peu près comme d’habitude depuis deux ans, on a un tirage tranquille sans être cadeau (on
tire quasiment systématiquement des équipes de première série mineure ou à peu près). D’ailleurs,
c’est un remake d’un match d’il y a trois ans, où nous avions gagné (au quatrième tour si je me
souviens bien). Première difficulté tout de même, trouver une date où tout le monde puisse jouer.
Comme d’habitude, le comité organise les plages pour la coupe de France en découpant le calendrier
en tranches régulières sans tenir le moindre compte des difficultés que cela engendre. En l’occurrence,
deux week-ends de compétition (DN3 par paires et Mixte par quatre) et un week-end en plein milieu
des vacances scolaires, déjà on ne jouera pas le week-end. Ce sera donc un lundi soir, juste après
notre finale de Ligue de Mixte. On s’installe en NS salle ouverte pour tout le match, et nous n’aurons
pas longtemps à attendre pour voir le premier chelem de la soirée :

Donne 1 (personne vulnérable)

♠ V x ♠ R x x
♥ A x x ♥ R D V x x x
♦ R x x ♦ A
♣ A D V 10 x ♣ R x x

Atteindre le contrat de 6♥ ne devrait pas poser de problème après l’ouverture d’1SA en Ouest, et
si on joue la réponse classique de 3♥ forte, on le jouera même de la bonne main. La séquence sera tout
de même très bizarre à notre table puisqu’Est (qui était d’ailleurs Ouest mais peu importe) hésitera
trois plombes avant de répondre 3♥, et surtout Ouest plantera un 4SA BlackWood ahurissant sur
ce 3♥ (le contrôle pique, manifestement, c’est très superflu). Je n’entame pas mon As, on perd le
premier IMP du match. Mais la deuxième donne sera plus animée :

Donne 2 (NS vulnérables)

♠ A R x x x x
♥ 9 x x
♦ x
♣ A R D

♠ D V x x
♥ R D 10 x x
♦ x x
♣ x x
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Ouverture d’1♦ à ma droite (je suis en Nord), j’interviens sagement à 1♠ et la séquence s’emballe :
soutien à saut à 3♦ en Est, Bernard fait une enchère de rencontre à 3♥ et les EO défendent à 4♦ puis
à 5♦. Déclarer 5♠ semble évident, surtout à cette vulnérabilité, le contrat sera sur table si Bernard a
AR de coeur, et jouable dès qu’il a l’As ou le Roi, avec notamment des positions de remises en main
classique sur l’entame carreau probable (un exercice pour mes lecteurs débutants : mettez AD8xx de
coeur en Sud, comment jouez-vous le contrat si les adversaires entament de deux tours de carreau ?
Indice : le contrat est à 100%). D’ailleurs, même avec ce que je pioche en pratique, je vais jouer sur
une ligne de ce genre : je prends le switch trèfle au deuxième tour, tire les atouts (ils sont 3-0), puis
coupe mon deuxième carreau et tire les deux trèfles restants. Il me reste donc ♠ xx ♥ 9xx face à ♠
x ♥ RD10x à quatre levées de la fin de coup, je joue coeur vers le Roi et Ouest prend de l’As, fin
du coup (il est obligé de rejouer dans la fourchette restante à coeur ou en coupe et défausse). Si le
défenseur avait duqué le premier tour de coeur (c’est mieux), je remonte à l’atout et rejoue coeur,
plaçant le 10 si le Valet n’apparait pas (je sais que l’As est en Ouest pour justifier l’ouverture) et
j’applaudirai Ouest s’il a duqué avec AVx. De l’autre côté, nos partenaires ont défendu à 6♦, qui
devrait chuter de deux (bonne défense de toute façon) mais une levée sera oubliée, on marque donc
11 IMPs sur la donne. Troisième donne, toujours intéressante :

Donne 3 (EO vulnérables)

♠ A D x
♥ 10 9 8 x
♦ R D V x
♣ R x

♠ V 10 x x
♥ A D V x
♦ 10 x x x
♣ x

Dans le silence adverse, on va sûrement appeler ce bon 4♥ sur la séquence sobre 1SA - 2♣ - 2♥ -
4♥. Mais voilà, sur mon ouverture d’1SA, Est a dit 2♣, des trèfles ou les majeures. Bernard a décidé
d’attendre, et a contré en réveil le 2♣ d’Ouest (oui, Est avait les trèfles, évidemment). Là-dessus,
Ouest en rajoute une couche à 3♣, je décide de passer, et nouveau contre de réveil chez Bernard.
Je ne vois pas de raison de faire plus que dire 3♥ avec mon Roi de trèfle à déchirer, et on en reste
prudemment là. Ça semble mauvais sur le papier, mais les deux Rois majeurs sont mal placés et on
marque six IMPs chanceux. On per ensite notre deuxième du match sur une toute petite partielle
(on a scoré 80 dans notre colonne à notre table !), puis nous sortons de notre poche un de nos famaux
réveils automatiques contre un 2♠ adverse. Ouest hésite entre redire 3♥ ou 3♠ avec son 4-6 majeur,
il choisit 3♠ mais une défense intraitable fait chuter de trois levées, on gagne trois IMPs. Suit une
partielle sans histoire (première égalité du match), puis je chute un 2♠ sur table en laissant filer une
entame coeur vers mon Valet sec avec ADxxx au mort. Il faut dire que l’entameur avait contré mon
ouverture d’1♠ avec une main pour le moins étonnante (3433 de 12H !). Ce coup sera bizarrement
une nouvelle égalité. Bernard fait juste après une petit faite de flanc qui nous coute une levée contre
1SA, et deux IMPs par la même occasion. Il va très vite se rattraper :
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Donne 9 (EO vulnérables)

♠ A D 10 x x
♥ A x x
♦ R V x
♣ x x

♠ R V x x x x
♥ R V x x
♦ x x
♣ x

Difficile d’atteindre quoi que ce soit d’autre que 4♠, même si notre route a été plus ou moins
originale : ouverture d’1SA chez moi, 2♣ chez Bernard, contre d’entame en Ouest, et réveil à 4♠ de
Bernard. Sur entame neutre à pique (les atouts sont tirés dès l’entame !), il a tenté l’impasse coeur
qui a échoué, et on lui a rejoué As de trèfle et trèfle. Il n’y a plus rien d’autre à faire que placer la
bonne à carreau (en l’occurrence le Roi), ce que fera brillamment Bernard. À l’autre table, même
contrat mais la défense va grandement simplifier la tâche du déclarant en tirant l’As de carreau,
égalité. Cette occasion ratée est suivie du premier vrai swing en faveur de nos adversaires : ouverture
en troisième d’1♣ avec 10H 3334 (rouges qui plus est), on ne saura pas si notre Ouest était déjà en
mode désespéré après un quart de match ou s’il a juste compris qu’en troisième on avait le droit
d’ouvrir à partir de 8H quel que soit le jeu, mais cette enchère osée amène son camp à jouer 1♠ qui
est fort difficile à défendre (je suis en gros remis en main dès l’entame !). De l’autre côté, 1SA dans
notre ligne juste fait, on perd 5 IMPs. Suit un 3SA pas si trivial à appeler avec Dxx face à xx à
coeur (les contrats de 5♦ ou même 4♠ en fit 5-2 étaient meilleurs à deux jeux) mais qui sera trouvé
aux deux tables, puis un enchainement de trois partielles relativement insipides. On gagne tout de
même six IMPs sur la première quand on nous laisse jouer 2♠ dans une séquence compétitive, puis
deux autres quand Bernard ouvre d’1SA avec une mineure sixième puis que je fais une misère dorée
à coeur qui nous mène à la meilleure partielle. Nous reprenons tranquillement le large, quand arrive
le dernier gros coup de la mi-temps :

Donne 15 (personne vulnérable)

♠ R V x x
♥ V x x x x
♦ x
♣ x x x

♠ A x x ♠ x x x
♥ A R x ♥ D x x
♦ D 9 x ♦ R x x x
♣ A x x x ♣ R x x

♠ D x x
♥ x x
♦ A V 10 8 x
♣ D V 10

On joue 3SA en Ouest après une ouverture en troisième d’1♦ en Sud (j’ai encore inversé les jeux,
j’étais en Sud), le contrat doit-il rentrer ? Les trèfles 3-3 apportant la huitième levée, il n’y a pas de
grand mystère sur cette donne, il faut voler une deuxième levée de carreau et ça ne peut provenir
que d’une remise en main sur Sud (non, personne ne va entamer carreau, faut pas rêver). Sur entame
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pique, c’est assez simple à quatre jeux : on prend le troisième tour, on tire deux tours de coeur et
trois tours de trèfle et Sud ne peut rien faire avec ses trois honneurs secs à trèfle. Sur entame coeur,
on s’en sort aussi : on prend, coup à blanc à pique, puis nouveau coup à blanc à pique après le switch
trèfle (s’il est trouvé), et on a éliminé tous les piques au moment de rendre la main à trèfle. Pour
faire chuter légitimement, il faut donc trouver une entame surnaturelle à trèfle qui donne un temps
d’avance à la défense et permet de tirer le trèfle avant de ne plus avoir de pique. Tout cela semble
tout de même très académique. En pratique, Bernard a entamé coeur et le déclarant n’a pris que
huit levées, alors que de l’autre côté l’entame pique a permis à Jacques de rentrer le contrat. Un
swing de 10 IMPs plutôt chanceux pour nous. La première mi-temps s’achève sur un 4♠ adverse
où le déclarant prend un plan de jeu douteux pour nous permettre de prendre une coupe, mais ça
ne lui coute qu’une surlevée. Sans avoir spécialement brillé, nous menons tranquillement 39-9 à la
mi-temps.

Nous changeons d’adversaires mais pas de position pour attaquer les seize donnes restantes. On
commence par une manche tranquille en EO, puis une petite partielle intéressante :

Donne 10 (Tous vulnérables)

♠ A x x
♥ x
♦ R 10 9 x x
♣ A x x x

♠ x x ♠ D V x
♥ A D x x ♥ R V x x
♦ D V x x ♦ x x x
♣ R D V ♣ x x x

♠ R 10 9 x x
♥ x x x x
♦ A
♣ x x x

Séquence très courte : ouverture d’1SA en Ouest respectée par tout le monde. On entame norma-
lement le 10 de carreau en Nord, le mort est assez décourageant mais le partenaire prend de l’As pour
switcher au 10 de pique, comment faut-il défendre en Nord ? C’est simple, on laisse filer le pique, et
on pensera surtout à prendre son As de trèfle suffisamment tôt et à tirer son Roi de carreau avant de
rejouer As de pique et pique. Imaginant bêtement quatre piques seulement chez Bernard, j’ai duqué
deux fois trèfle pour affranchir le treizième trèfle, ce qui est complètement idiot puisque le déclarant
a bêtement tiré sept levées (un pique, deux trèfles et quatre coeurs). Une imprécision défensive qui
nous rapporte un IMP généreux (je suppose qu’ils ont fini par filer un carreau en plus de l’autre côté).
Une petite partielle nous rapporte ensuite 2 IMPs, puis une séquence maitrisée jusqu’à 4♠ en fit 6-2
un nouveau point. Puisque jouer les piques nous réussit, je me permets alors une petite fantaisie
en ouvrant de 3♠ la main suivante : ♠ AD98xx ♥ x ♦ Rx ♣ xxxx. Ce serait normal pour nous à
vulnérabilité favorable, mais là j’étais rouge, c’est plus douteux. Bernard m’étale quand ADxxx de
trèfle et un singleton pique moins réjouissant, mais j’ai V10 secs de pique à ma gauche et l’As de
carreau placé je finis par voler neuf levées (les trèfles étant 4-0, la défense aurait pu me faire chuter).
On gagne six IMPs sur la donne. Je pioche ensuite ♠ Axxx ♥ Dxx ♦ RDxx ♣ Ax, ouverture de 2♥
à ma gauche, 3♥ à droite, que faites-vous ? C’est une situation où planter 3SA agressivement peut
rapporter beaucoup, mais il ne faut pas non plus pousser le bouchon trop loin : dès qu’Ouest (à ma
gauche) a un gros honneur coeur, je vais exploser à l’entame, et mon partenaire qui a passé avec
un probable singleton coeur ne peut pas avoir énormément de jeu. Je passe donc, Bernard avait un
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3154 de 12H (un peu léger en piques et en points pour contrer) et 3SA est tabulaire puisque Ouest
n’a pas l’ombre d’une reprise. On prend quand même 150 en faisant chuter de trois. De l’autre côté,
ouverture de 2♦ Multi contrée en Sud (pour indiquer des carreaux ?) et les NS ont joué une partielle
à carreau, on marque un IMP. C’est alors le retour des piques dans notre ligne :

Donne 15 (NS vulnérables)

♠ A D V x
♥ x
♦ R x x
♣ R x x x x

♠ R 10 x x
♥ x x x
♦ A V x
♣ A x x

Une séquence sans intérêt vous mène au contrat évident de 4♠ joué par Nord, et Est entame un
trèfle qui a tout l’air d’un singleton, comment jouez-vous le coup (si vous tirez deux tours d’atout,
Ouest défausse au deuxième tour) ? Ça ne devrait pas poser de gros problèmes : on prend l’entame
du Roi, on tire AD de pique (par exemple), et on rejoue un petit trèfle en lob vers l’As du mort, ce
qui assure le contrat contre toute défense. C’est ce que j’ai fait à la table, et Est a choisi de couper le
deuxième trèfle devant l’As pour switcher carreau. Rien de très gênant, je n’ai qu’à plonger de l’As
de carreau pour tirer le dernier atout puis l’As de trèfle et rejouer coeur, je dipose de deux remontées
(coupe d’un coeur et Roi de carreau) pour affranchir et tirer le cinquième trèfle qui représente ma
dixième levée (avec cinq atouts et AR de carreau). Sauf que voila, un instant de gourmandise coupable
m’a fait insérer le Valet sur le retour carreau, pour la Dame d’Ouest et mon Roi. Et là, sur une bonne
défense, je suis foutu car il me manque une remontée. Imaginons que je rejoue tout de suite trèfle,
Est va couper et insister à carreau, je ne pourrai pas remonter affranchir mon dernier trèfle avant
d’avoir rendu la main. Si je rejoue coeur pour créer la remontée, ce n’est pas suffisant non plus : Est
plonge pour prendre la main à coeur et relance atout, je peux tirer As de trèfle, coeur coupé, et trèfle
coupé mais le dernier trèfle est inaccessible. En pratique, j’ai joué coeur, et Est a craqué à son tour
en laissant filer vers Ouest qui lui a donné une deuxième coupe trèfle. Insuffisant, j’ai perdu trois
levées dont deux atouts mais je ferai le reste en coupant mes deux coeurs restants et en défaussant
la perdante carreau sur le dernier trèfle. Dix levées revenues de loin, et 12 IMPs de gagnés quand le
contrat a chuté en salle fermée. Notons que la meilleure entame sur ce coup est l’entame atout, il faut
alors un déclarant très inspiré pour rentrer le contrat (il faut attaquer les trèfles suffisamment tôt et
en commençant par le Roi, ce qui n’a vraiment rien d’évident si la couleur n’a pas été entamée). La
donne suivante se finira à plus haut palier :

Donne 16 (EO vulnérables)

♠ V x ♠ A R D x x x
♥ R x x x x ♥ A D x x x
♦ x x ♦ x
♣ R D x x ♣ x

Une donne sans histoire si les NS restent silencieux, mais ce ne sera pas le cas à notre table,
Sud interviendra à 3♦ sur 1♠ (j’ai encore une fois inversé les jeux, je suis en Sud), et sera soutenu
par son partenaire à 4♦, comment imaginez-vous la séquence ? Ouest a choisi de contrer 3♦, ce qui
semble tout à fait raisonnable avec son jeu. Maintenant, comment Est doit-il enchainer ? Son seul
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souci est le nombre de clés en face, un 4SA direct semble le mieux, mais y a-t-il un risque que ce ne
soit pas compris comme une demande à l’atout coeur ? Imaginons qu’à la place il contre, Ouest dit
4♥ et maintenant il enchaine sur 4SA, est-ce plus clair ? À discuter avec votre partenaire préféré,
en pratique Est a choisi la voie « contre puis 4SA », son partenaire était perdu et a répondu 5♣ (0
ou 3 clés pour eux). Étrangement, son partenaire a conclu à 6♥ alors que s’il fait confiance à son
partenaire, le bon contrat devrait être 5♥ ou 7♥ mais jamais 6♥ ! Deux As plus tard, on marque
13 IMPs (mon intervention dans le 6-4 mineur n’a pas du être copiée en face), et le match est
définitivement plié. Il va d’ailleurs y avoir une baisse d’intensité notable sur les donnes qui suivent :
je joue un 2♠ comme un pied pour chuter de 3 (non vulnérable) au lieu d’assurer -1, c’est une égalité.
Puis Ouest choisit de répondre 2♣ sur 1♣ avec un 3334 de 6H, ce qui rapporte à nos adversaires
leur premier IMP de la mi-temps. Un 3SA sans histoire ensuite, puis un 4♠ contré aux deux tables
après un contre de l’ouverture d’1♠ dans un 1345 élégant (on rentrait 5♥ en NS, mais prendre la
monnaie à 4♠ semble normal). Je pioche alors ♠ Axx ♥ Rxx ♦ A ♣ Axxxxx, j’ouvre d’1♣, 1♦ à
ma gauche, et 1♥ chez Bernard, Texas indiquant quatre ou cinq cartes à pique. Que dois-je faire ?
Me contenter d’1♠ pour indiquer trois cartes dans une main a priori de première zone ? Répéter mes
trèfles ? Mais à quel palier (3♣ dans cet As blanc ne fait pas du tout envie) ? Je me suis résigné à
underbidder à 1♠, 2♦ en Est, et je réveille par 3♣, ayant finalement plutôt bien décrit mon jeu. Et
là, surpris, Ouest qui avais jusque-là aligné les cartons verts déboule sans prévenir à 3♥ ! Peut-être
qu’un petit contre pour lui apprendre la vie s’imposait, on ne fera chuter « que » de deux levées
après une défense imprévise de ma part et on perd un IMP sur la donne. Suit une égalité sur une
partielle, avant deux dernières donnes plus intéressantes :

Donne 7 (Tous vulnérables)

♠ A x
♥ A D x
♦ D 8 7 x x
♣ A x x

♠ R D x x
♥ R x x
♦ A V 9 x
♣ R x

C’est Bernard qui a ouvert d’1SA en Sud, et je me suis contenté de vérifier se force via l’enchère
de 2♠ (des trèfles ou une demande de force chez nous, en gros), plantant 6SA sur la réponse de 3♣
(un jeu maxi). Dans la mesure où on dispose en plus de l’enchère de 4SA directe qui n’a plus d’intérêt
en tant que quantitatif, il y a sûrement moyen de raffiner nos propositions selon qu’on est intéressé
par un chelem en mineure ou non, mais on n’a pas encore mis ça au point. Notons en passant le
point technique au jeu de la carte, il y a un maniement de sécurité pour assurer quatre levées de
carreau contre tout répartition en jouant petit du mort vers le Valet. Si Ouest défausse, il sera temps
de laisser un carreau à Est en faisant la double impasse forçante à R10, si c’est Est qui défausse on
prend de l’As au lieu de mettre le Valet et on rejoue vers les honneurs du mort. Il se trouve qu’Est
avait R10xx à carreau (on rentrerait le grand chelem si jamais on le jouait), égalité à 6SA=.
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Donne 8 (personne vulnérable)

♠ D 10 x x
♥ A V 8 x x
♦ x x x
♣ x

♠ R x x x ♠ A x x
♥ R 9 x ♥ D 10 x
♦ ♦ R V x x
♣ D x x x x x ♣ A x x

♠ V x
♥ x x
♦ A D 10 9 x x
♣ R V x

La séquence va prendre une tournure assez étrange à notre table : 1♦ (en troisième en Est) - 1♠
- 1SA - 2♣ (a priori Roudi) - 2SA - 3♣ - 3SA (Est ne comprend plus rien). À moitié au bruit et
à moitié à cause de ses carreaux bien placés, Bernard décide de contrer. Il tente une entame coeur
dans ma longue, je place le Valet pris de la Dame, et il semble bien que le contrat soit complètement
imbattable puisque le déclarant va faire cinq trèfles, deux coeurs et deux piques sans qu’on ait la
moindre chance de prendre plus de quatre levées (un trèfle, un coeur et deux carreaux). Est joue
donc sur les trèfles et Bernard prend pour switcher pique. Et là, le déclarant se précipite sur son
Roi de pique pour défiler tous ses trèfles au lieu de prendre le temps d’affranchir un coeur. Gros
drame, quand il enchaine ensuite du Roi de coeur, il s’est squeezé : à quatre cartes de la fin, il a le
choix entre sécher son As de pique (je vais rejouer pique après mon As de coeur), ou ne garder que
RV secs à carreau (je vais rejouer carreau pour donner trois levées à Bernard, qui a été olbigé de
garder deux piques à cinq cartes de la fin et rendra donc la treizième levée). Résultat des courses,
un -1 inattendu et un dernier coup de 11 IMPs qui représente le dernier clou sur le cercueil de nos
adversaires. Nous gagnons la mi-temps 48 à 2 et le match 87-11, il y avait un trop gros écart et les
quelques opportunités que nous avons laissées n’ont pas été saisies. Il nous restera un dernier tout
de Coupe de France à jouer en juin, toutes les équipes seront alors rentrées, on peut donc très bien
avoir à jouer un match intéressant voire diffile, tout comme hériter d’une formalité contre une équipe
très faible (il reste encore beaucoup de monde). Avec le repêchage encore disponible, une élimination
est de toute façon peu probable, mais au bridge, on ne sait jamais ce qui peut se produire !
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